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La Tchétchénie est sans conteste une terre de 

c o n f l i t s .  E l l e  l ' a  é t é  t o u t  a u  l o n g  d e  s o n  h i s t o i r e ,  m a i s  

l 'actual i té des dix dernières années l 'a mise sous le feu des 

projecteurs des médias internat ionaux. La guerre  de 1994 /  

1 9 9 6 ,  p u i s  s a  r e p r i s e  e n  1 9 9 8 ,  s ' i n s c r i t  d o n c  d a n s  u n  

hér i tage séculaire et  l 'observateur peu avert i  serai t  porté à 

cro i re  qu 'une fa ta l i té  génère les conf l i ts  dans cet te  rég ion 

troublée, pour des causes assez faci lement explicables. Les 

c a u s e s  d u  c o n f l i t  d e  1 9 9 4  s o n t  e f f e c t i v e m e n t  a s s e z  

c l a s s i q u e s  e t  s e r o n t  b r i è v e m e n t  p a s s é e s  e n  r e v u e  

ul tér ieurement,  pourtant l 'une d'entre el les est relat ivement 

nouvelle et i l  s'agit du pétrole.

E n  e f f e t ,  p o i n t  d e  p a s s a g e  p r i v i l é g i é  d e  

l ' acheminement  des  hydroc a r b u r e s  d e  l a  C a s p i e n n e ,  l a  

T c h é t c h é n i e  e s t  d e v e n u e ,  à  l ' é c r o u l e m e n t  d u  b l o c  

Soviét ique, un point  c lé de la stratégie du pétrole tant pour 

ses  d i r i gean ts ,  que  pour  Moscou  ou  que  pour  l es  pays  à  

for ts  besoins énergét iques.  Ce mémoire a pour  object i f  de 

mesur e r  l a  p a r t  q u ' a  p r i s  l e  p é t r o l e  d a n s  l e s  c a u s e s  d u  

confl i t  Tchétchène depuis 1994. Le cœur de ce sujet portera 

essent ie l lement  sur  l 'acheminement du pétro le vers la  Mer 

Noi re .  L 'analyse ob ject ive des fa i ts  e t  des ch i f f res montre 

que le  pét ro le  a  tenu un rô le  c lé  dans la  guer re  de 1994 /  

1996,  mais  qu ' i l  tend à  déc l iner  au fur  e t  à  mesure que la  

Russie se résigne avec une certaine objectivité à son déclin.

Les deux premières part ies de ce mémoire se 

focal iseront  sur  les enjeux pétro l iers en Tchétchénie avant 

1996 e t  t ra i te ront  respect ivement  des  in térê ts  de Moscou 

pu i s  des  i n té rê t s  i n te rna t i onaux ,  pou r  démon t re r  l e  r ô l e  
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important joué par le pétrole dans le conf l i t  Tchétchène. La 

troisième part ie quant à el le analysera ce rôle après 1996 et 

montrera que la Russie a révisé ses objectifs à la baisse sur 

cette question.

1 LES INTERETS PETROLIERS RUSSES DANS LE 

CONFLIT TCHETCHENE AVANT 1996.

Les perspectives de ressources pétrolières 
fabuleuses de la Caspienne se sont révélées très vite après 
la chute de l'empire Soviétique en 1991. Moscou en a vite 
compris l'enjeu et ce facteur –  parmi d'autres –  a précipité le 

conflit de 1994.

Pour démontrer cette assertion cette partie 
analysera tout d'abord brièvement les autres causes du 

conflit pour montrer qu'elles peuvent être relativisées. Dans 
un deuxième temps elle fera le point sur la situation 
pétrolière de la Russie en 1991 et sur ses perspectives 
d'évolution de l'époque pour montrer que ces dernières ont 

été très probablement une cause essentielle de la guerre.
Elle cadrera enfin la place de la Tchétchénie vue de moscou 
dans une perspective d'intérêts plus globaux de la région 
Caucase / Caspienne pour montrer qu'il s'agit d'une pièce 

maîtresse de ce jeu d'échecs régional.
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11 LE PETROLE ET LES AUTRES CAUSES DU CONFLIT 
TCHETCHENE

Il semble irréaliste de tenter de prouver que 

sans les intérêts pétroliers la guerre de 1994 n'aurait pas eu 
lieu. Pourtant, vues par un occidental, les autres causes 
bien que non négligeables peuvent paraître plus minces.

L'une des causes souvent évoquées est la 

montée de l'islamisme. Elle est bien réelle et la dernière 
décennie a effectivement vu l'islamisme se radicaliser en 
Tchétchénie et dans les régions et républiques voisines. 
Cette préoccupation a sûrement tourmenté les états-majors 

moscovites, pourtant c'est le déclenchement du conflit qui a 
poussé à cette radicalisation. L'islam est un vieux 
compagnon de la Russie dont les frontières méridionales 
jouxtent le monde Arabe, essentiellement par l'Iran, depuis 

des siècles. Elle a appris à gérer cette question autrement 
que par la force et intègre aujourd'hui une part importante 
de musulmans –  sans parler des autres confessions –  dans 
sa population.

Les  causes économiques autres  que 
l'acheminement du pétrole de Bakou sont quasi inexistantes. 
Les gisements pétroliers propres de Grozny sont presque 

épuisés. La Tchétchénie ne possède aucune ressource 
minière d'importance. Ses ressources agricoles sont une 
goutte d'eau dans l'océan de la production russe. Le seul 
point notable est le carrefour ferroviaire que représente 

Grozny qui, s'il est paralysé, bloque le système de 
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communica t ions  en t re  la  Russ ie  e t  la  T ranscaucas ie 1.Cet 

obs tac le  ne  para î t  pour tan t  pas  ê t re  incon tournab le  à  un  

coût prohibit i f .

Les  causes p lus  sér ieuses du conf l i t  son t  en  

fait polit iques, or en polit ique tout est négociable. "La guerre 

n ' e s t  q u e  l a  c o n t i n u a t i o n  d e  l a  p o l i t i q u e  p a r  d ' a u t r e s  

moyens".  En d'autres termes on peut admettre que Moscou 

aurai t  pu faire des concessions de souveraineté pour évi ter 

la guerre.  Cet te quest ion de souveraineté est  v i ta le car  en 

1991 la  Russ ie  est  passée de 22 mi l l ions à  17 mi l l ions de 

k i l o m è t r e s  c a r r é s  e t  d e  2 8 6  m i l l i o n s  à  1 5 0  m i l l i o n s  

d'habitants2.  On  comprend  que  ses  d i r i gean ts  a ien t  vou lu  

s t o p p e r  l ' h é m o r r a g i e .  D e  p l u s  l a  R u s s i e  a  t o u jours  é té  

p réoccupée  par  ses  f ron t iè res  mér id iona les  e t  l ' abandon  

d ' u n e  r é p u b l i q u e  t a m p o n  s u p p l é m e n t a i r e  a p r è s  l e s  h u i t  

précédentes du Caucase et  de l 'As ie centra le aura i t  é té la  

goutte qui fait déborder le vase.

Hormis donc des causes pol i t iques sér ieuses, 

a g r é m e n t é e s  d e  q u e s t i o n  d e  p e r s o n n e s ,  o n  p e u t  d o n c  

légi t imement s ' in terroger sur  le  rô le des intérêts pétro l iers 

en tant que cause importante du confl i t de 1994.

                                                       
1 QUE SAIS-JE: La Tchétchènie p 36
2 J.C.ROMER: géopolitique de la Russie pp 9 et 35
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12/ LA SITUATION PETROLIERE DE LA RUSSIE EN 1991 
ET SES PERSPECTIVES D'EVOLUTION.

En 1991, la Tchétchénie n'est pas la clef de 
voûte de la production et de l'exportation de pétrole de 
l'URSS. En effet, les quatre cinquièmes de la production de 
l'époque provenaient de gisements situés de part et d'autre 
de l'Oural au Bachkortostan et au Tatarstan.3La production 

soviétique de la Caspienne s'élevait alors à 1 200 000 barils 
par jour4. La part minime de cette production acheminée en 
Mer Noire l'était entièrement à travers le territoire de l'URSS 
qui consommait à l'époque 5 millions de barils par jour5

Cette situation a été bouleversée par l'écroulement de 
l'Union et l'avènement de l'indépendance de l'Azerbaïdjan, 
du Kazakhstan, et du Turkménistan. En effet, ces jeunes 

républiques ont alors, dans les années suivantes, fait 
prospecter la Caspienne par des firmes pétrolières 
occidentales et ont mis à jour des réserves gigantesques. 
Les estimations6 sur la Caspienne sont de 18,4 à 34,9 

milliards de barils de réserves prouvées (exploitables avec 
les techniques actuelles à un coût rentable), dont 2,7 pour 
la Russie et 235 milliards de barils de réserves possibles 
(exploitables dans des conditions actuellement non 

rentables)  dont 14 pour la Russie.  Ces réserves 
représentent selon les diverses estimations près de 4% des 

                                                       
3 J.C.ROMER: géopolitique de la Russie p 76
4 US Energy Information Administration: Caspian Sea Region june 2000.
5 Precision Drilling Corporation (Canada): the oil patch february 2001
6 US Energy Information Administration: Caspian Sea Region june 2000
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réserves mondiales7.  E l les sont  comparables à cel les de la 

mer  du Nord (17 mi l l ia rds de bar i ls  de réserves prouvées)  

o u  d e  c e l l e s  d e s  E t a t s -U n i s  ( 2 2  m i l l i a r d s ) .  E l l e s  

représentent un quart  des réserves du Moyen-Orient.  Cette 

nouve l le  donne à a lors  ouver t  des perspect ives de pro f i ts  

fabuleux à la Russie, nonobstant la quest ion du statut de la 

Caspienne. On comprend que tout d 'un coup la quest ion du 

pé t ro le  e t  su r tou t  de  son  acheminemen t  f asse  l ' ob je t  de  

toutes les attentions des Tsars.

Le statut de la Caspienne devient déterminant 

dans l 'attr ibution des ressources de son sous-sol ( l 'essentiel 

des  rése rves  devan t  ê t re  exp lo i t ées  o f f -shore) .  Partagée 

auparavant  en t re  l 'URSS et  l ' I ran  un iquement ,  c 'é ta i t  une 

s i m p l e  f r o n t i è r e  d o n t  l e s  r e s s o u r c e s  é t a i e n t  e n  o u t r e  

méconnues. El le doit  désormais se partager entre cinq pays 

et ses ressources se répart issent dif féremment selon qu'el le 

est considérée comme un lac ou comme une mer.

Q u a n t  à  l ' a c h e m i n e m e n t  d u  p é t r o l e  d e  l a  

Casp ienne  au  débu t  des  années  90 ,  i l  passa i t  en  g rande  

major i té  par  Grozny 8.  L 'o léoduc  de  Bakou  en  p rovenance  

d ' A z e r b a ï d j a n  y  a b o u t i s s a i t ,  d e  m ê m e  q u e  c e l u i  d u  

K a z a k h s t a n  e n  p r o v e n a n c e  d e  T e n g u i z  e n  p a s s a n t  p a r  

Astrakhan. De nombreux projets d'acheminement autonomes 

en  dehors  du  te r r i t o i re  russe ,  se  son t  a lo rs  fa i t  j ou r ,  l es  

n o u v e l l e s  r é p u b l i q u e s  c h e r c h a n t  à  a s s e o i r  l e u r  

indépendance par  ce  b ia is .  Ces pro je ts  se  subd iv isent  en 

deux  g randes  ca tégo r i es :  ceux  des t i nés  à  achem ine r  l e  

                                                       
7 RAMSES 2001 p 228
8 Revue Hérodote n°81 p 109
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p é t r o l e  v e r s  l ' o c c i d e n t  ( b e s o i n s  e s t i m é s  d a n s  l e s  d i x  

p rocha ines  années :  1  m i l l i on  de  ba r i l s  pa r  j ou r )  e t  ceux

dest inés à l 'As ie (besoins est imés dans les d ix  prochaines 

années: 10 mil l ion de bari ls par jour) 9. 

Vers l 'occident, l 'Azerbaïdjan envisage (réalisé 

e n  1 9 9 9 )  u n  t r a c é  B a k o u  /  S o u p s a  v e r s  l a  m e r  N o i r e  à  

travers la Géorgie (0,1 mil l ion de bari ls par jour)  et  un tracé 

(prévu vers  2005)  Bakou /  Ceyhan (1  mi l l ion  de bar i ls  par  

j o u r ) .  L e s  p r o j e t s  p a r  l ' I r a n  n ' a b o u t i s s e n t  p a s .  L e  

Kazakhstan envisagera ul tér ieurement un t racé sous -marin 

aboutissant à Bakou. 

Vers  l 'As ie ,  le  Kazakhs tan  é tud ie  des  t racés  

vers  la  Chine: Aktyubinsk /  Xinj iang (études aujourd'hui  en 

suspens  pour  dé fau t  de  capac i té  de  p roduc t i on ) ,  ve rs  l e  

Gol fe  à  t ravers  l ' I ran e t  le  Turkménis tan (prévu vers  2005 

pour une capaci té de 1 mi l l ion de bar i ls  par jour)  et  vers le 

Pakistan (pas de date arrêtée, 1 mil l ion de bari ls par jour).

Un seul projet  de construct ion sur le sol  russe 

est prévu (octobre 2001) de Tenguiz à Novorossiik.

M o s c o u  a  a i n s i  c o m m e n c é  à  v o i r  s ' é v a n o u i r  s e s  

perspectives al léchantes que faisaient miroiter l 'eldorado de 

la Caspienne.

                                                       
9 US Energy Information Administration: Caspian Sea Region june 2000
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13/ PLACE DE LA TCHETCHENIE DANS LA PERSPECTIVE 
CAUCASE / CASPIENNE DE MOSCOU.

L'analyse de la situation pétrolière qui vient 
d'être faite montre qu'il était devenu essentiel pour Moscou 
vers le milieu des années 90 de conserver le contrôle du 
carrefour d'oléoducs de Grozny et ce pour plusieurs raisons.

La première est évidente et il s'agit de la 
manne financière que représente le transit du pétrole 
Kazakh et Azéri sur son territoire. A titre d'exemple, le coût 
du transit sur l'oléoduc Bakou / Grozny / Novorossiik est 

estimé à 2,12 dollars le baril10.

La deuxième est que Moscou avait besoin de 
conserver le contrôle de ces oléoducs pour l'acheminement 

de sa propre production en provenance de la Caspienne.

En outre, une estimation moyenne11 du coût de 
construction des pipelines dans la région de la Caspienne, 

de l'ordre de trois millions de dollars du kilomètre, permet 
de comprendre au vu des sommes en jeu tout l'intérêt de 
poursuivre l'exploitation d'infrastructures existantes. Les 
stratèges Russes de l'époque ayant estimé que la prise de 

Grozny serait effectuée en quelques heures, une guerre 
rondement menée n'aurait rien coûté en regard des 

                                                       
10 Revue Hérodote n°81 p 122
11 Calcul réalisé en effectuant la moyenne des coûts de construction de 
l'ensemble des projets cités au paragraphe précédent, rapportés à leur longueur. 
Données US Energy Information Administration.
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invest issements à consent i r  s i  la  Tchétchénie avai t  acquis 

son indépendance.

M a i s  a u  d e l à  d e  c e s  s i m p l e s  c o n s i d é r ations 

f i n a n c i è r e s ,  l e  f a i t  d e  c o n s e r v e r  l e  c o n t r ô l e  d e  

l 'acheminement du pétro le des républ iques d 'Asie centra le 

d e v i e n t  u n  f o r m i d a b l e  o u t i l  d e  p r e s s i o n  p o l i t i q u e  e t  

d'asservissement à leur encontre. Cet argument se rel ie aux 

aut res causes du conf l i t  évoquées précédemment à savoir  

l 'obsession de la Russie à conserver des zones tampons sur 

s e s  l i m e s .  A  l ' h e u r e  o ù  c e  m é m o i r e  e s t  r é d i g é ,  c e t t e  

s i tuat ion est  ce l le  qui  ex is te toujours de fa i t  (à  l 'except ion 

du  cas  de  l ' o léoduc  de  Soupsa ,  tempéré  pa r  l a  p résence

mil i taire Russe en Géorgie).  I l  a fal lu que la Russie déploie 

des  e f f o r t s  cons idé rab les  aux  p l ans  po l i t i que ,  m i l i t a i r e ,  

f inancier,  diplomatique et jur id ique pour que cette si tuat ion 

p e r d u r e  1 0  a n s  a p r è s  l ' i n d é p e n d a n c e  d e s  é t a t s  d ' A s i e  

centrale. C'est bien en fonct ion de cet  object i f  que s ' inscr i t  

l a  c o n s t r u c t i o n  d e  l a  d é r i v a t i o n  d e  l ' o l é o d u c  B a k o u  /  

Novorossi ik  qui  passe par le Daghestan,  contourne Grozny 

par  le  nord  e t  qu i  about i t  à  T ikhore tsk  avant  de  re jo indre  

Novorossiik. I l  s'agit de forcer Bakou à dépendre d'un transit 

en Russie malgré l 'obstacle de la situation en Tchétchènie.

O n  c o m p r e n d  a l o r s  q u e  M o s c o u  n ' a i t  p a s  

hés i té  l ong temps  à  s ' engager  dans  une  gue r re  con t re  l a  

rébel l ion Tchétchène, ne voulant  pas la isser le contrôle du 

carrefour pétrol ier de Grozny, vi tal pour ses acheminements 

de l 'époque et surtout pour ceux beaucoup plus prometteurs 

à venir.
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Cette première part ie a donc montré en quoi le 

pétrole a été un facteur déclenchant essent ie l  de la guerre 

d e  1 9 9 4  a u  v u  d ' i n t é r ê t s  i n t e r n e s ,  o u  d ' e nvironnement 

immédiat ,  pour  la  Russie.  Pour tant  le  rô le du pétro le n 'est  

pas s i  s imple dans ce conf l i t .  Les intérêts internat ionaux y 

o n t  é g a l e m e n t  j o u é  u n  r ô l e  t r è s  i m p o r t a n t  a u  p o i n t  q u e  

l 'opinion n'a pas hési té à par ler à nouveau du "Grand Jeu",  

concept développé au début  du s ièc le  dern ier  dans l 'éco le  

géopolit ique anglo-saxonne.

2 LA PART DES INTERETS INTERNATIONAUX 

DANS LE CONFLIT TCHETCHENE AVANT 1996.

Le "Grand Jeu" qui vient d'être évoqué a été 
sans conteste mené par les Etats-Unis d'Amérique, même si 
l'Europe n'y a pas été étrangère. En effet, les nations 

occidentales ont, comme Moscou, salivé à l'envie dans la 
perspective de l'exploitation des formidables réserves de la 
Caspienne. On comprend alors que la Russie ait tout fait et 
particulièrement une guerre pour le contrôle de grozny afin 

d'obtenir sinon le monopole, tout au moins l'essentiel des 
bénéfices de cette ouverture prévisible à l'ouest. 

Le rôle du pétrole dans le conflit sera tout 

d'abord cadré d'une manière plus globale en situant 
l'importance stratégique du pétrole dans l'économie 
mondiale. Par la suite, la stratégie énergétique des Etats-
Unis sera analysée en vue de la lier à cette guerre, enfin les 
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r é a c t i o n s  d e  M o s c o u  f a c e  à  c e s  m e n a c e s  e x t e r n e s  e t  

justif iant son intervention armée seront explicitées.

21/ L'IMPORTANCE STRATEGIQUE DU PETROLE DANS 
L'ECONOMIE MONDIALE.

Le pétrole est la clé du développement d'un 

monde en croissance économique accélérée. Il alimente 
l'industrie, les communications par voie terrestre, aérienne 
et maritime. Il produit l'électricité, chauffe et fait vivre les 
sociétés développées. Le pétrole entre pour 60% dans le 

bilan énergétique mondial et le gaz, son plus proche voisin, 
pour 35%. Même si la conférence de Tokyo prévoit de 
réduire cette part à 45% en 2050 en raison de l'effet de 
serre, le pétrole reste pour longtemps la condition du 

développement mondial.

En 1996, le monde a consommé 70 millions de 
barils par jour, en augmentation d'environ 3,5% par an12. Ce 

simple constat montre la nécessité pour les nations 
développées et pour celles qui veulent se développer de 
trouver des sources d'approvisionnement de plus en plus 
volumineuses. Il devient clair que le pétrole qui peut être 

extrait de la Caspienne ne peut échapper à ce phénomène.

Une analyse plus fine des besoins pétroliers 
montre que le marché asiatique est en expansion constante 

avec un accroissement de la demande de 6 à 9% par an au 
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c o u r s  d e s  d e r n i è r e s  a n n é e s .  L a  C h i n e ,  p a r  e x e m p l e ,  

consommait  2 ,6 mi l l ions de bar i ls  par  jour  en 1992,  3,6 en 

1996 et  s i  le rythme actuel  est  maintenu el le at te indrai t  les 

14,5 mil l ions de bari ls par jour en 2016. L' inde est dans une 

s i t u a t i o n  s i m i l a i r e  e t  l e  P a k i s t a n  a  a u g m e n t é  s a  

consommation de 100% entre 1986 et 1996.

Cependant, les Etats-Unis restent les plus gros 

consommateurs mondiaux avec 17,4 mi l l ions de bar i ls  par  

jour  en 1996.  Cependant ,  dans cet te même pér iode 1986 /  

1996 ,  l eu r  p roduc t ion  a  chu té  de  2  m i l l i ons  de  bar i l s  pa r  

jour ,  passant  de 10,2 à 8,3.  L ' impor ta t ion dev ient  donc de 

plus en plus vitale pour eux.

L a  p a r t  q u e  p o u r r a i t  a l o r s  p r e n d r e  l e s  

r e s s o u r c e s  d e  l a  C a s p i e n n e  d e v i e n t  e s s e n t i e l l e  e t  l ' o n  

c o m p r e n d  m i e u x  q u e  l e s  c o m p a g n i e s  p é t r o l i è r e s  

amér ica ines et  européennes so ient  par t ies  à  l 'assaut  d 'un 

gisement qui  représente,  comme exposé précédemment,  le 

quart  de celu i  du Moyen Or ient .  I l  ex iste peu de gisements 

de  ce t te  impor tance  dans  le  res te  du  monde.  L 'As ie  b ien  

qu 'en  re tard  sur  ce  p lan  ne  ta rdera  pas  à  fa i re  converger  

ses efforts dans cette direction.

I l  n e  f a u t  p a s  n é g l i g e r  p a r  a i l l e u r s  q u e  

l 'aubaine d'une diversif ication des sources est un cadeau du 

c ie l  pour  les  nat ions déve loppées.  E l les  garant issent  tout  

d'abord leur approvisionnement en cas de ruptures des f lux. 

Cet état  de fai t  a été parfai tement i l lustré par l ' intervent ion 

des  E ta t s -U n i s  c o n t r e  l ' I r a k  a u  K o w e i t  e n  1 9 9 1 .  C e t t e  
                                                                                                                                                 
12 Precision Drilling Corporation (Canada): the oil patch february 2001
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guer re ,  pour  res te r  p résentab le ,  s 'es t  fa i te  au  se in  d 'une  

c o a l i t i o n  d é m o n t r a n t  u n e  v o l o n t é  i n t e r n a t i o n a l e  e t  a u  

pretexte de rétabl ir  la souveraineté bafouée du Koweit  mais 

e l l e  r e s t e  f o r t e m e n t  p a r f u m é e  a u  p é t r o l e .  C e t te 

d ivers i f i ca t ion  permet  éga lement  de  jouer  la  concur rence 

p o u r  f a i r e  b a i s s e r  l e s  p r i x  e n t r e  d e s  p a y s  p r o d u c t e u r s  

so l i da i r es  au  se in  de  l 'OPEP e t  l es  pays  r i ve ra i ns  de  l a  

Caspienne.

I l  convient par ai l leurs de corréler ces constats 

s u r  l e s  b e s o i n s  e t  l e s  r e s s o u r c e s  a v e c  l e s  v o i e s  

d'acheminement du pétrole pour comprendre tous les enjeux 

i n t e r n a t i o n a u x  d e s  d i v e r s  t r a c é s  d ' o l é o d u c s  p r é s e n t é s  

auparavant .  On comprend a ins i  que ls  débouchés e t  que ls  

prof i ts la Russie a pu envisager après 1991. Le l ien devient 

alors clair  avec la posi t ion stratégique du nœud de Grozny. 

Laisser la Tchétchénie faire sécession signif ie clairement lui 

la isser  le  cont rô le  de facto  de f lux  rémunérateurs .  Ne pas 

garantir la f iabi l i té des transports pétrol iers en stabi l isant la 

sécur i té sur les i t inéraires du pétro le pousserai t  les autres 

r i v e r a i n s  d e  l a  C a s p i e n n e ,  m a i s  s u r t o u t  l e s  p a y s  

importateurs à tout  fa i re pour  chercher  d 'autres i t inéra i res 

d 'approv is ionnement .  La Russie fu t  donc en quelque sor te 

accu lée  à  déc lencher  une  guer re  qu 'e l l e  vou la i t  b rève  e t  

brutale pour rétablir rapidement sa mainmise sur Grozny.

L' importance de la Caspienne ayant été placée 

d a n s  s o n  c o n t e x t e  g l o b a l  d ' o f f r e ,  d e  d e m a n d e  e t  

d'acheminement, i l  convient désormais de se pencher sur le 

rô le  majeur  que joue la  seule "superpuissance" du monde. 

E n  e f f e t ,  l e s  E t a t s -U n i s  o n t  u n e  s t r a t é g i e  p a r f a i t e m e n t  
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o r c h e s t r é e  e t  t r è s  o f f e n s i v e  s u r  l a  C a s p i e n n e .  I l s  o n t  

l a r g e m e n t  c o n t r i b u é  a u  d é c l e n c h e m e n t  d u  c o n f l i t  

Tchétchène en 1994.

22/ LA STRATEGIE DU PETROLE DES ETATS-UNIS.

Dans la mentalité américaine, l'obtention du 

statut de superpuissance est dû, et cela est vrai, aux efforts 
constants de son peuple. Tout sera alors fait pour le 
conserver puisqu'il est légitime. Le pétrole est la clé de 
cette puissance comme décrit auparavant, donc la stratégie 

américaine vise au contrôle maximum de ses capacités 
d'approvisionnement en pétrole, soit exploitation des 
gisements et acheminement. Ces batailles sont surtout 
politiques, diplomatiques et financières, mais n'excluent pas 

l'engagement armé comme cela s'est avéré pour le Koweit.

Ce contrôle des flux pétroliers présente en 
outre l'avantage de pouvoir les détourner des pays rivaux et 

de freiner ainsi leur croissance, menace à la suprématie 
économique. Le premier volet de cette stratégie consiste à 
assigner un rôle aux diverse zones de production du monde. 
Les ressources nationales américaines doivent être 

préservées pour ménager le futur et constituer une réserve 
stratégique fiable. Les gisements du Moyen-Orient sont la 
source d'approvisionnement principale. Le cas de la 
Caspienne est plus complexe: Il est vital que ses flux 

partent vers l'ouest pour limiter le développement de l'Asie 
et dans cette optique le contrôle de Grozny par Moscou 
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in téresse les Etats-Un is .  En revanche le  sout ien aux pays 

i s l a m i q u e s  d ' A s i e  c e n t r a l e  e n  v u e  d e  p r o f i t e r  d e  l e u r s  

ressources est inextr icable lorsqu'on le l ie à l ' is lamisme qui 

teinte le confl i t  Tchétchène.

La répar t i t ion  géograph ique des g isements  a  

é té  un moteur  t rès impor tant  de la  po l i t ique ét ra ngère des 

Etats-Un is .  C 'es t  a ins i  qu ' i l s  on t  appor té  leur  sout ien  à  la  

p l u p a r t  d e s  p a y s  d u  M o y e n -Or ien t .  C 'es t  a ins i  qu ' i l s  on t  

modéré les intransigeances d'Israël, en accord avec Moscou 

en  p le ine  guer re  f ro ide ,  après  sa  v ic to i re  de  la  guer re  du  

Kippour. C'est tout naturel lement qu' i ls pr i rent les rênes du 

"Grand  Jeu"  du  pé t ro le  de  la  Casp ienne .  C 'es t  a ins i  que  

M a d e l e i n e  A l b r i g h t  e n  a r r i v e r a  e n  1 9 9 7  à  d é c l a r e r  q u e  

"prendre en charge l'avenir de cette région sera l'une de nos 

charges les plus passionnantes", révé lant  les  desse ins  de 

l 'amérique au cours des années qui viennent de s'écouler et 

provoquant l ' i re de Moscou. La Russie ne peut accepter que 

l es  E ta t s -U n i s  s ' a p p r o p r i e n t  c e  p é t r o l e  a v e c ,  e n  o u t r e ,  

l ' a s s i s t a n c e  d e s  p a y s  d ' A s i e  c e n t r a l e  a p p a r t e n a n t  à  s a  

sphère d ' in f luence.  Révélant  la  pensée russe de l 'époque,  

B o r i s  B é r e z o v s k y  d é c l a r e r a  e n  1 9 9 9  " La Russie 

s'effiloche…si le pouvoir ne définit pas une stratégie pour le 

Caucase nord et ne commence pas à l 'appl iquer 

immédiatement, la Fédération cessera d'exister". 

L ' in f luence des Etats-Un is  se  mesure  sur tou t  

d a n s  l e  c h o i x  d e s  t r a c é s  d e s  o l é o d u c s  p a r t a n t  d e  l a  

Caspienne. Leur effort  pr incipal a porté sur le tracé Bakou / 

C e y h a n  p o u r  l e q u e l  l e s  i n v e s t i s s e m e n t s  p h a r a o n i q u e s ,  

l a r g e m e n t  f i n a n c é s  p a r  l e s  p é t r o l i e r s  a m é r i c a i n s ,  s e  
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m o n t e r a i e n t  d e  2 , 4  à  3 , 7  m i l l i a r d s  d e  d o l l a r s  s e l o n  l e s  

estimations13.  O r  c e  t r a c é  e s t  d e  l o i n  l e  p l u s  c h e r ,  é t a n t  

g revé  de  d ro i t s  de  t rans i t  p ré levés  pa r  l '  Azerba ïd jan ,  l a  

G é o r g i e  e t  l a  T u r q u i e .  C ' e s t  d o n c  p o u r  d e s  r a i s o n s  

po l i t i ques  que  les  E ta ts -Un is  on t  cho i s i  l a  vo ie  t e r res t re  

mér id ionale.  Non seulement  i ls  pu isent  dans les r ichesses 

énergét iques de la CEI,  mais i ls  favor isent la Turquie,  a l l ié 

v i ta l  de Washington.  I l  s 'ag i t  de l 'a ider  tout  en év inçant  le  

plus possible la Russie du Caucase et des terres qui furent 

ce l les  de l 'URSS en détournant  vers  l 'ouest  le  pét ro le  qu i  

pou r ra ien t  un  j ou r  sa t i s fa i re  l es  beso ins  de  l 'As ie .  C 'es t  

également dans ce but que la f i rme américaine Chevron est 

s o l i d e m e n t  i m p l a n t é e  a u  K a z a k h s t a n .  L ' o l é o d u c  t r a n s-

caspien drainerait alors son pétrole vers Ceyhan. 

Les échecs des pro je ts  sur  tout  t ra je t  I ran ien 

e n  r a i s o n  d e  l a  l o i  K e n n e d y -d ' A m a t o  m o n t r e  l a  t o u t e  

puissance des Etats-Unis en la matière. I l  convient toutefois 

de  nuancer  ce  po in t  de  vue  en  tenant  comp te  du  fa i t  que  

cet te quest ion est  l 'ob jet  de conf l i ts  d ' in térêts et  de l i t iges 

e n t r e  l e  g o u v e r n e m e n t  a m é r i c a i n  e t  l e s  c o m p a g n i e s  

pétrolières.

L' inf luence des Etats-Unis s'étend également à 

l 'ouest  de la  Mer  No i re .  Un des pro je ts  à  l 'é tude v isa i t  un  

trajet mi-terrestre, mi-marit ime amenant le pétrole du bassin 

de la Caspienne de Géorgie à la côte bulgare,  pour about i r  

en  mer  Egée.  Un te l  parcours  exp l iquera i t ,  au  moins  pour  

une par t ,  l ' in térêt  por té  à  ce pet i t  pays par  les  Etats -Unis. 

En effet,  bien avant la cr ise du Kosovo i ls y instal lèrent des 
                                                       
13 US Energy Information Administration: Caspian Sea Region june 2000
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détachements armés. Un autre tracé conçu af in d 'évi ter les 

ruptures de charges oléoducs-navires pétroliers conduirait le 

pétrole de la Caspienne du l i t toral  Roumain à la Vénét ie en 

t raversant  le  nord de la  Yougos lav ie  e t  de  la  Bosn ie  pour  

atteindre la côte de la Méditerranée après avoir emprunté le 

so l  de  la  Croa t ie .  De  quo i  ne  pas  la i sse r  i nd i f fé ren ts  l es  

Etats-U n i s  p r i n c i p a u x  a r t i s a n s  d u  d é m a n t è l e m e n t  d e  l a  

Répub l i que  Fédé ra le  de  Yougos lav ie  e t  c réa teu rs  d ' une  

fédération Croato-musulmane.

O n  c o n ç o i t  a i s é m e n t  q u e  l a  g u e r r e  d e  

Tchétchénie a i t  une for te odeur de pétro le comme cel le du 

Go l fe  au  début  de  la  décenn ie  90 .  La  s t ra tég ie  pé t ro l iè re  

des  Eta ts -Un is  es t  a ins i  réso lument  o f fens ive  e t  cherche  

ouvertement à manipu le r  les  car tes  de  la  Casp ienne.  E l le  

es t  à  l 'év idence un fac teur  déc lenchant  du conf l i t  lo rsque 

l ' o n  s e  p e n c h e  s u r  l a  s t r a t é g i e  r u s s e  d e  l ' a u t r e  c ô t é  d u  

miroir.

23/  LA STRATEGIE RUSSE INTERNATIONALE DU 

PETROLE AU CAUCASE ET EN ASIE CENTRALE.

Dès le début des années 1990, Moscou a 

commencé à sentir que les marchés de l'exploitation et de 
l'acheminement du pétrole de la Caspienne allaient lui 
échapper. Persuadés que les américains mettraient tout en 
œuvre pour se les approprier, elle a alors réagi de trois 

manières: tout d'abord en freinant la mainmise étrangère par 
moyens de pression indirecte, puis en entretenant des 
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guerres sur les trajets d'oléoducs évitant le Nord-Caucase et 

enfin en tentant de sécuriser le trajet passant par grozny en 

entreprenant une guerre de pacif ication en Tchétchénie .

Les premières négociat ions pour l 'exploi tat ion 

du pétrole de la Caspienne par des compagnies étrangères 

o n t  e n  e f f e t  c o m m e n c é  d è s  1 9 9 0 ,  a v a n t  m ê m e  l e  

démembrement de l 'URSS. Au Kazakhstan, tout  d 'abord,  la 

société américaine Chevron Overseas Petroleum Company a 

signé le 30 juin 1990 un accord concernant l 'exploitation des 

g i s e m e n t s  d e  T e n g u i z  e t  d e  K o r o l e v  a v e c  l e  m i n i s t è r e  

s o v i é t i q u e  d u  p é t r o l e  e t  d u  g a z .  A s s e z  r a p i d e m e n t ,  l e s  

r u s s e s  r e m e t t e n t  e n  c a u s e  l e s  r é s u l t a t s  d e s  é t u d e s  d e  

fa isab i l i té  de cet te  exp lo i ta t ion e t  à  compter  de l 'automne 

1991, le Kazakhstan décide de prendre son dest in en main 

en demandant une expert ise indépendante. Cel le -ci ,  menée 

par des experts britanniques se révèle favorable aux intérêts 

d u  K a z a k h s t a n .  E n  1 9 9 2 ,  d e s  c o m p a g n i e s  p é t r o l i è r e s  

br i tann iques (Br i t ish  Gas e t  Br i t i sh  Pet ro leum),  i ta l iennes 

(Agip)  e t  norvégiennes (Stato i l )  commencent  à  leur  tour  à  

s 'approcher du gisement Kazakh de karatchaganak. En mai 

1 9 9 2 ,  l ' a c c o r d  e n t r e  C h e v r o n  e t  l e  g o u v e r n e m e n t  d u  

Kazakhs tan  es t  s igné  au  cours  d 'une  v i s i te  du  Prés iden t  

N o u r s u l t a n  N a z a r b a e v  à  W a s h i n g t o n .  I l  p r é v o i t  u n  

invest issement  de 20 mi l l ia rds  de do l la rs  pr is  pour  moi t ié  

par Chevron. A l 'époque, le contrat  prévoi t  l 'acheminement 

du pétrole à travers la Russie jusqu'à Novorossiik.

Ce scénar io  se dérou le  éga lement  presque à 

l ' i d e n t i q u e  e n  A z e r b a ï d j a n .  E n  m a i  1 9 9 2 ,  l a  s o c i é t é  

américaine Pennzoi l  et  l 'écossaise Ramco Oi l  s 'engagent à 



23

entreprendre une étude sur les possibi l i tés d'exploitat ion du 

gisemen t  o f f sho re  de  Gunech l i .  D ' au t res  compagn ies  se  

m e t t e n t  a l o r s  r a p i d e m e n t  d a n s  l e s  é t u d e s  e t  l e s  

négociations. Rapidement, la question de l 'acheminement se 

pose et que ce soi t  du côté occidental  ou du côté azér i ,  les 

études prévoient des trajets qui,  non seulement contournent 

l a  R u s s i e ,  m a i s  e n  p l u s  r e g r o u p e n t  l ' a c h e m i n e m e n t  d u  

pétrole Kazakh et turkmène. Le projet pr incipal de l 'oléoduc 

Bakou / Ceyhan commence alors à voir le jour avec un choix 

à  fa i re  en t re  l a  t rave rsée  de  l 'A rmén ie  e t  ce l l e  de  l ' I r an .  

Pour tant ,  les études de t racé conf iées au sul tanat  d 'Oman 

p r i v i l ég i en t ,  pou r  des  ques t i ons  de  coû t  l e  passage  pa r  

Grozny. Ce point est essentiel.  I l  est probablement la clé de 

l e c t u r e  d e  t o u t e  l a  s i t u a t i o n  d u  C a u c a s e  e t  d e  l ' A s i e  

cen t ra l e :  l es  pé t ro l i e r s  veu l e n t  p a s s e r  p a r  G r o z n y  p o u r  

acheminer leur pétro le de façon rentable et  Moscou t ient  à 

ce t ra jet  pour assurer le contrôle du pétrole de la région et  

profiter de sa manne financière.

L ' a t t i t u d e  d e s  a m é r i c a i n s  é t a n t  r é s o l u m e n t  

o f f ens i ve  dans  ce t t e  l u t t e  d ' i n t é r ê t s ,  M o s c o u  e n  v i e n t  à  

c ra indre  le  p i re .  En  p remier  l i eu  e l le  vo i t  dans  le  sou t ien  

q u ' i l s  a p p o r t e n t  a u x  c a u s e s  m u s u l m a n e s  u n  d a n g e r  d e  

s é c e s s i o n  d e  r é g i o n s  e n c o r e  r u s s e s  e t  u n  r i s q u e  

d 'émancipat ion des républ iques autonomes d 'Asie centrale 

e n  d e h o r s  d e  l eu r  sphè re  d ' i n f l uence .  En  second  l i eu ,  à  

part ir  du moment où le confl i t  Tchétchène a éclaté, l 'opinion 

in ternat ionale commence à s 'émouvoir  de la  v io lence avec 

l a q u e l l e  l e s  R u s s e s  i n t e r v i e n n e n t .  D e  l à  à  v o i r  l e  

déc lenchement  d 'une opéra t ion  "humani ta i r e "  c o m m e  e n  

Bosnie et l 'envoi de troupes américaines – entre autres – à 
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Grozny i l  n 'y  à qu 'un pas à fa i re dans la pensée des états-

majors russes.  Or  cet  é tat  de fa i t  sera i t  inacceptable pour  

Moscou qui  entend conserver le contrôle du Caucase et  de 

l 'Asie centra le qu'e l le considère comme sa chasse gardée.  

E n f i n  l e s  r u s s e s  o n t  p u  j u g e r  d e s  c a p a c i t é s  

d ' in tervent ionn isme amér ica ines au cours  de la  guer re  du 

Golfe. En jui l let 1990, l 'ambassadeur des Etats-Unis en Irak, 

madame Avr i l  Glaspie,  déclara i t  à  Saddam Hussein  que le  

d i f fé rend qu i  l ' opposa i t  au  Koweï t  é ta i t  cons idéré  comme 

une affaire intérieure par le département d'état américain.

Les réactions de Moscou furent tout d'abord de 

t o u t  m e t t r e  e n  œ u v r e  p o u r  f r e i n e r  l ' i m p l a n t a t i o n  d e s  

compagnies occidentales dans la région. La première pierre 

d 'achoppement est  le statut  jur id ique de la mer Caspienne. 

Tant  que la répart i t ion des r ichesses de son sous-sol n'est 

pas arrêtée, les invest isseurs restent prudents car le r isque 

d e  v o i r  l e u r s  c o n t r a t s  t o t a l e m e n t  r e m i s  e n  c a u s e  e s t  

impor tant  – m ê m e  s i  t o u t  r e s t e  n é g o c i a b l e  p a r  l a  s u i t e .  

Viennent ensuite toute une série de tracasseries toutes plus 

pern ic ieuses  les  unes  que  les  au t res .  Moscou invoque la  

haute teneur en sul fure du pétrole kazakh pour en interdire 

l 'achemineme n t  p a r  s e s  o l é o d u c s .  P l u s  s é r i e u s e m e n t ,  

l ' e x p l o i t a t i o n  d u  p é t r o l e  g ê n e  l ' e x p l o i t a t i o n  d u  c a v i a r ,  

deux ième "or  no i r "  de  la  Casp ienne.  En 1994,  le  min is t re  

russe de l 'env i ronnement  réc lame un gel  de v ingt -c inq ans 

de l 'explo i tat ion des gisements du nord,  dont Tenguiz,  af in 

de protéger la pêche à l 'esturgeon.

L a  s t r a t é g i e  d e  M o s c o u  n e  r e s t e ,  

malheureusement pas aussi pacif ique. On peut analyser les 
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a u t r e s  c o n f l i t s  d u  C a u c a s e  à  l ' a u n e  d e  c e l u i  d e  l a  

T c h é t c h é n i e  à  t r a v e r s  l e  p r i s m e  d u  p é t r o l e .  E n  e f f e t ,  l a  

quest ion du trajet  des oléoducs étant v i tale,  les Russes ont 

t o u t  i n t é r ê t  à  c e  q u e  d e s  c o n f l i t s  s o i e n t  e n t r e t e n u s  e t  

contrôlés par eux dans les zones de transit  possibles. C'est 

a i n s i  q u ' u n e  " a i d e  m i l i t a i r e "  e s t  a p p o r t é e  a u  p a y s  d u  

Caucase qui connaissent des troubles internes.

Sur  le  t ra je t  bakou /  soupsa,  tout  d 'abord,  on 

t rouve  le  con f l i t  de  l 'Abkhas ie .  Moscou  s ' y  es t  imp l iquée  

depuis le début et entretient des troupes sur le sol géorgien. 

Su r  l es  t r a j e t s  poss ib l es  Bakou  /  Ceyhan ,  on  t r ouve  l es  

confl i ts de l 'Ossét ie du sud et  celui  du Haut -Karabakh dans 

l e s q u e l s  l e s  r u s s e s  o n t  é g a l e m e n t  d e s  t r o u p e s .  C e t t e  

présence est  v i ta le  pour  que Moscou maint ienne,  à  défaut  

du  con t rô le ,  au  mo ins  son  i n f l uence  su r  l a  rég ion .  Ce t te  

volonté farouche se traduit dans la modi f ication obtenue par 

Moscou en 1997 du traité sur les forces conventionnelles en 

E u r o p e ,  l é g a l i s a n t  l a  p r é s e n c e  d e  s e s  t r o u p e s  d a n s  l e  

C a u c a s e ,  s i g n e  q u ' e l l e  n ' e s t  p a s  d é c i d é e  à  é v a c u e r  l a  

Transcaucasie14.

C e t t e  a n a l y s e  d e  l a  s t r a t é g i e  r u s s e  a u  

Caucase et en Asie centrale montre que bon nombre de ses 

c o n s t i t u a n t s  a b o u t i s s e n t  s u r  l a  v o l o n t é  d e  c o n s e r v e r  l a  

T c h é t c h é n i e  c o m m e  s e u l e  v o i e  s û r e  e t  r e n t a b l e  

d'acheminement du pétrole de la Caspienne. 

I l  pa ra î t  donc  év iden t  à  t rave rs  l ' ana lyse  de  

l ' i m p o r t a n c e  s t r a t é g i q u e  d u  p é t r o l e  d a n s  l ' é c o n o m i e  
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mondia le  e t  des vues amér ica ines sur  la  quest ion que les  

visées de Moscou dans le confl i t  Tchétchène de 1994 / 1996 

fu ren t  fo r tement  insp i rées  par  des  in té rê ts  pé t ro l ie rs .  La  

s i tuat ion a cependant évolué après 1996 et  b ien que le but  

du  "g rand  Jeu"  n 'a i t  pas  changé ,  à  savo i r  l e  con t rô le  du  

pétrole de la Caspienne, la répartit ion des cartes a changé.

3 LE ROLE DU PETROLE DANS LE CONFLIT 

TCHETCHENE APRES 1996.

La deuxième moitié de la décennie 1990 aura 
été pour la Russie celle de la désillusion en ce qui concerne 

le pétrole de la Caspienne. Bien qu'elle n'ait pas renoncé à 
ses buts il apparaît que ses objectifs ont été révisés à la 
baisse. En effet, cette partie montrera tout d'abord que les 
ambitions russes en Tchétchénie se sont heurtées à un 

enlisement du conflit qui n'a pas permis une reprise rapide 
du contrôle du noeud d'oléoduc de grozny. Elle montrera 
ensuite que, malgré tous ses efforts, la Russie n'a pas 
réussi à empêcher l'évacuation du pétrole de la Caspienne 

par des voies hors de son territoire. Elle montrera enfin que 
le pétrole a malgré tout joué un rôle clé dans le deuxième 
conflit qui a débuté en août 1999.

                                                                                                                                                 
14 le Monde Diplomatique: article de Vicken Cheterian octobre 1997
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31/ L'ECHEC DU PREMIER CONFLIT TCHETCHENE .

Les objectifs du premier conflit étaient de 
reprendre le contrôle de la Tchétchénie au cours d'une 
campagne très brève. Le 11 décembre 1994, après des 
bombardements massifs, l'armée russe lançait une opération 
visant à réduire la résistance des indépendantistes 

Tchétchènes, opération que le ministre de la défense de 
l'époque, Pavel gratchev, envisageait comme une campagne 
éclair. Un an après et des dizaines de milliers de morts plus 
tard, la guerre durait toujours. Les blindés russes étaient 

péniblement parvenus à entrer dans Grozny, réduite en 
ruines par des bombardements massifs.

En 1996, devant l'échec militaire et les 

élections approchant, Boris Eltsine fut contraint d'envisager 
une solution politique négociée. Par l'entremise de l'OSCE, 
un premier cessez-le-feu fût signé avec le nouveau chef des 
indépendantistes Maskhadov. Un décret russe prévoyait 

alors un retrait partiel des troupes de Tchétchènie. Mais au 
lendemain de la réelection de Boris Eltsine, les opérations 
militaires reprirent, accréditant l'idée que le cessez-le-feu 
n'était qu'une promesse à buts électoraux et que les russes 

ne voulaient pas perdre le contrôle de la jonction d'oléoducs 
de Grozny. Toutefois, la réaction des combattants 
Tchétchènes qui reprirent alors la ville mit en évidence 
l'incapacité de Moscou à rétablir l'ordre.
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L e  g é n é r a l  L e b e d  e n t a m a  a l o r s  d e s  

négociations avec les indépendantistes et signa avec eux un 

a c c o r d  s u r  l e  r è g l e m e n t  p o l i t i q u e  d u  c o n f l i t ;  C e l u i -ci 

dé f in issa i t  un  s ta tu t  de  la  Tchétchén ie  en  tan t  que par t ie  

in tégrante de la  fédérat ion de Russ ie .  Le 31 août  1996 un 

a c c o r d  d e  p a i x  f u t  s i g n é ,  m e t t a n t  f i n  à  u n  c o n f l i t  q u i  f i t  

environ 60 000 morts,  la plupart  c iv i ls.  Maskhadov fut  alors 

porté démocrat iquement à la tête de l 'Etat  en janvier 1997, 

po r t an t  l a  de rn iè re  es tocade  à  l a  ma inm ise  russe  su r  l e  

pétrole Tchétchène.  Un accord  fu t  a lo rs  s igné le  11  ju i l le t  

permet tan t  la  remise  en  serv ice  de  l 'o léoduc  endommagé 

pendant la guerre.

L e s  r o y a l t i e s  d u  t r a n s i t  p é t r o l i e r  d e  g r o z n y  

du ren t  a lo rs  ê t re  pa r tagés  en t re  Russes  e t  Tché tchènes  

l imi tant  net tement  les prof i ts  des premiers.  La réact ion de 

M o s c o u  n e  s e  f i t  p a s  a t t e n d r e  e t  l a  c o n s t r u c t i o n  d ' u n  

oléoduc contournant la Tchétchénie par le nord fut  aussi tôt  

entreprise. Celui-c i  consiste en une dér ivat ion de l 'o léoduc 

Bakou /  Grozny /  Novorossi ik.  Passant par le Daghestan, i l  

s e  r a c c o r d e  a u  p a s s a g e  a u  p o r t  p é t r o l i e r  r u s s e  d e  

Makhachkala  sur  la  Caspienne pu is  à  l 'o léoduc kazakh en 

provenance d 'Astrakhan, avant de se raccorder à l 'o léoduc 

de Novorossiik à Tikhoretsk.

Cet echec du contrôle de la route pétrol ière de 

G r o z n y  n e  f u t  c e p e n d a n t  p a s  l e  s e u l  a u  c o u r s  d e  l a  

deuxième moitié de la décennie 1990.



29

32/ L'OUVERTURE DES AUTRES VOIES D'EVACUATION 
DU PETROLE DE LA CASPIENNE .

Bien qu'aujourd'hui la plupart du pétrole de la 
Caspienne transite encore par la Russie, Moscou n'a pas pu 
empêcher la mise en chantier de voies d'acheminement en 
dehors de son territoire. Vers l'ouest, tout d'abord, l'oléoduc 
Bakou / Soupsa a été mis en service en avril 199915. De 

plus, un accord a été signé en décembre 1998 pour une 
étude de faisabilité de l'oléoduc trans-caspien permettant 
d'évacuer la production kazakh vers Bakou.

Cependant, l'acheminement principal va 
s'effectuer par l'oléoduc Bakou / Ceyhan, dont les capacités 
ont été présentées précedemment. L'accord d'Istanbul a été 
signé en novembre 1999 entre L' Azerbaïdjan, la géorgie, la 

turquie, le Turkménistan et les Etats-Unis, décidant la 
construction sur l'itinéraire passant par Tbilisi. Cette 
construction devrait être achevée en 2005. Pour que cet 
oléoduc soit rentable, un flot de pétrole suffisant doit 

permettre de couvrir les investissements consacrés à sa 
réalisation et estimés entre 2,4 et 3,7 milliards de dollars. L' 
Azerbaïdjan est en mesure de l'alimenter à cinquante pour 
cent mais le reste devra provenir d'autres origines. En clair 

cet oléoduc n'est pas viable sans le pétrole kazakh. Ceux-ci 
se déclarent prêts à l'alimenter à hauteur de 400 000 barils 
par jour (sur un débit prévu d'un million de barils par jour).

                                                       
15 US Energy Information Administration: Caspian Sea Region june 2000
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V e r s  l e  s u d ,  e n s u i t e ,  m a l g r é  l e  c o n f l i t  

d ' i n t é r ê t s  q u i  o p p o s e  l e s  c o m p a g n i e s  p é t r o l i è r e s  e t  l e  

gouvernement  des  E ta ts -U n i s  s u r  l ' I r a n ,  l e s  p r o j e t s  n e  

manquent  pas  e t  b ien  qu ' i l s  n 'a ien t  pas  encore  débouché 

cette menace de fuite supplémentaire continue de peser sur 

la Russie.

V e r s  l ' A s i e  e n f i n ,  u n  a c c o r d  a  é t é  s i g n é  e n  

1997  su r  des  é tudes  de  fa i sab i l i t é  d 'un  o léoduc  en t re  l e  

Kazakhstan et  la  Chine,  mais  i l  reste pour  le  moment  à un 

s tade  embryonna i re  car  la  quas i  to ta l i té  de  la  p roduc t ion  

kazakh  es t  accapa rée  au  mo ins  pou r  l es  d i x  p rocha ines  

années  par  les  con t ra ts  d 'expor t  ve r s  l ' oues t .  L 'é tude  de  

l 'o léoduc en d i rec t ion  du Pak is tan en es t  au même s tade,  

pourtant la Russie ne se fai t  plus d' i l lusions: les besoins de 

l 'As ie  é tant  exponent ie ls ,  des so lu t ions seront  t rouvées à  

plus ou moins long terme.

L'obstacle de la pêche aux esturgeons n'ayant 

p a s  p e s é  b i e n  l o u r d ,  c e l u i  d u  s t a t u t  j u r i d i q u e  d e  l a  

C a s p i e n n e  a  l u i  a u s s i  c o m m e n c é  à  t o m b e r .  L a  p o s i t i o n  

i n t r a n s i g e a n t e  d e  M o s c o u  s ' e s t  r a p i d e m e n t  r é v é l é e  

intenable.  Ignorant les in jonct ions russes, l '  Azerbaïdjan et  

l e  K a z a k h s t a n  o n t  e n  e f f e t  c o n c é d é  u n i l a t é r a l e m e n t  

l ' e x p l o i t a t i o n  d e  v a s t e s  s e c t e u r s  d e  l ' e s p a c e  m a r i t i m e  

a d j a c e n t  à  l e u r s  c ô t e s .  M i s e  d e v a n t  l e  f a i t  a c c o m p l i ,  l a  

Russ ie  a  dû  recons idé re r  sa  s t ra tég ie .  L ' i n f l éch issement  

russe débuta  en  avr i l  1996 au cours  d 'une v is i te  de  Bor i s 

E l ts ine  au  Kazakhs tan .  Au  te rme d 'accords  b i la té raux ,  la  

p r o s p e c t i o n  e t  l e  f o r a g e  f u r e n t  a u t o r i s é s  d a n s  l e s  e a u x  

s i tuées  en  face  de  ces  deux  pays .  Moscou  reconna issa i t  
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ainsi de fait la légalité des prospections et forages effectués 

p r é c é d e m m e n t  p a r  l e  K a z a k h s t a n .  C e t t e  é v o l u t i o n  f u t  

con f i rmée lo rs  du  sommet  des  é ta ts   de  la  Casp ienne  en  

novembre 1996. La Russie reconnut alors le droit de chaque 

état r iverain à exercer sa pleine souveraineté sur une bande 

d e  4 5  m i l e s ,  l a  z o n e  s i t u é e  a u -d e l à  r e s t a n t  p r o p r i é té 

c o m m u n e .  B i e n  q u e  l '  A z e r b a ï d j a n  e t  l e  K a z a k h s t a n  

r e f u s è r e n t  d e  s i g n e r  l a  d é c l a r a t i o n  f i n a l e ,  i l  a p p a r a î t  

clairement que Moscou  avait commencé à se résigner à son 

sort.

E n  1 9 9 8 ,  l o r s  d ' u n e  s e s s i o n  d u  g r o u p e  d e  

t r ava i l  r usso -k a z a k h  c h a r g é  d ' é t u d i e r  l e  s t a t u t  d e  l a  

Casp ienne,  la  Russ ie  propose le  par tage des fonds sous -

marins et le maintien en commun de la surface. Aux yeux de 

M o s c o u ,  c e t t e  s o l u t i o n  p r é s e n t e  l ' a v a n t a g e  d e  r e n d r e  

imposs ib le  l a  cons t ruc t i on  d 'o léoducs  t ranscasp iens .  En  

a v r i l  1 9 9 8 ,  u n  a c c o r d  f u t  t r o u v é  s u r  l a  d é l i m i t a t i o n  d e s  

secteurs nationaux respectifs.

A ins i  donc  Moscou  a  vu  ses  poss ib i l i t é s  de  

c o n s e r v e r  l a  m a i n m i s e  s u r  l e  p é t r o l e  d e  l a  C a s p i e n n e  

d i m i n u e r  d ' a n n é e  e n  a n n é e ,  t a n t  p a r  l e s  a c c o r d s  

d 'exp lo i ta t ion  des  g isements ,  que par  les  c ontrats passés 

s u r  l a  c o n s t r u c t i o n  d ' o l é o d u c s  n e  t r a v e r s a n t  p l u s  s o n  

terr i to ire.  El le a donc été forcée de revoir  ses object i fs à la 

baisse, mais n'a pas pour autant renoncé à ce qui lui reste.
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33/ LE PETROLE ET LE CONFLIT DE 1999.

La sécession du Daghestan serait pour la 

Russie une catastrophe pétrolière. Cette république contrôle 
le littoral occidental de la Caspienne, sa capitale est le seul 
port important sur sa rive occidentale. Le contournement du 
nœud d'oléoducs de Grozny passe par son territoire et se 
trouve désormais être la véritable artère pétrolière de la 

Russie en Caspienne. L'Islam y progresse rapidement et au 
sud la Charia a été instaurée. Or, les liens entre les 
extrémistes islamistes Tchétchènes et les sécessionnistes 
du Daghestan sont avérés. Ces derniers fournissent des 

bases arrières aux tchétchènes et Moscou comme à 
l'accoutumée craint une réaction en chaîne des sécessions 
de la région, sorte de "théorie des dominos" prétextée par 
les américains pour intervenir au Vietnam.

Ces craintes, ajoutées aux analyses faites 
auparavant sur la stratégie offensive des Etats-Unis, ont 
acculé les Russes à l'intervention militaire en Tchétchénie. 

Compte tenu de ce qu'ils avaient déjà perdu en termes 
d'influence dans la région, ils ne pouvaient plus se 
permettre de laisser se développer un tel foyer d'agitation. 
Les causes fondamentales de cette deuxième intervention 

sont identiques à celles de 1994.

Ainsi donc, tenant compte de son incapacité à 
reprendre le contrôle de Grozny et de son nœud d'oléoducs, 

la Russie a pris la décision de la contourner. Ayant bien 
conscience qu'elle ne pourrait empêcher l'hémorragie du 
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p é t r o l e  d e  l a  C a s p i e n n e ,  e l l e  a  p r o b a b l e m e n t  r e v u  s e s  

o b j e c t i f s  à  l a  b a i s s e  d a n s  l a  r é g i o n .  E l l e  n ' a c c e p t e r a  

cependant jamais de lâcher ce qui lui reste et c'est pourquoi 

e l l e  e s t  v e n u e  p o r t e r  u n  c o u p  d ' a r r ê t  a u x  r e b e l l i o n s  

is lamistes en déclenchant  le  deuxième conf l i t  Tchétchène.  

El le compte ainsi couper court à toute vel léi té de sécession 

du Daghestan.

CONCLUSION

L'analyse qui vient d'être faite a donc montré 
que les intérêts pétroliers russes en Tchétchènie sont 
énormes. Les perspectives fabuleuses qu'offre la Caspienne 

l'ont manifestement poussée a déclencher l'intervention de 
1994, d'autant plus que l'analyse objective des autres 
causes de ce conflit montre qu'on peut les relativiser.

De même, les intérêts internationaux, en 
particulier ceux des Etats-Unis dans l'immédiat et ceux des 
pays de l'Asie ultérieurement, ont provoqué un nouveau 
"Grand Jeu". Moscou ne pouvait à l'évidence laisser ces 
nations faire main basse sur cet Eldorado.

Malgré tous ses efforts, Moscou n'a cependant 
pu empêcher l'occident de prendre une large part dans le 
développement de la Caspienne. C'est pourquoi, voyant ses 

ambitions se réduire drastiquement, elle a provoqué la 
deuxième intervention de 1999.
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Le su je t  de  ce  mémoi re  s 'es t  vo lon ta i rement  

l imi té  au pét ro le  e t  à  la  Tchétchènie  dans le  but  de rester  

précis et  d 'év i ter  le  défaut  d 'une général isat ion excessive.  

Pourtant la question de l 'énergie fossile dans le bassin de la 

Casp ienne ,  b i en  que  p l us  vas te  ca r  eng loban t  l e  gaz  e t  

met tant  en jeu des nat ions supplémenta i res,  est  rég ie  par  

des  i n té rê t s  i den t i ques  à  ceux  ana lysés  dans  l e  p résen t  

document .  Les  conf l i t s  d 'As ie  cent ra le  e t  du  Caucase ont  

tous ce la en commun qu ' i ls  touchent  de près ou de lo in  la  

question du pétrole ou du gaz.
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